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parie-moi, rends-moi ton sourire, donae-
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Elle lui tendit de MWau sa main
qu'il pressa ardemment, aprés quoi il
s'enfynl sans refarder derridre lui,
étourdi, ivre.
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— Clest lui! pensa Sa2anne dout le — Contre gui? comme je t'aimerai toujours! -
baMait vielemment. — Mais... contre vous.. Gérard fit un pas vers elle comme si
est en efiet Gérard qui reparaissait | * — Oh! mon Dieu! stce que je de- | entratué par son appel passionné, il allait
s de Morin. viens folle ? je ae vous comprends pas! | la saisir et {a couvrir de baisers pareils &
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